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FORSCHUNGSBERICHTE BULLETINS CRITIQUES

NOUVELLES ÖTUDES SUR LE
«GROUPE DE COPPET»

Par Etienne Hofmann

Ces dernieres annöes ont vu paraitre plusieurs travaux marquants sur les
ecrivains et les philosophes reunis sous l'appellation commodo de «Groupe do

Coppet», ä savoir Mme do Stael, Benjamin Constant, Sismondi, Bonstetten
et les freres Schlegel, pour ne citer que les principaux. Animees surtout par
la Sociötö des etudes staelionnes, qui publie depuis mars 1962 les Cahiers
staeliens, mais aussi par des organismes plus modestes comme l'Association
suisse des Amis de Benjamin Constant ou la Societe dos Amis de Sismondi,
ces ötudes sont on pleine expansion. Depuis 1976, par exemple, lo magnifiquo
chäteau de Coppet accueille, au debut du mois de soptombro, los mombres de
ces diverses sociötös et tous les chercheurs interesses, lors d'uno «Journee» de
Conferences, do discussions et de rapports d'activitö. Mais co sont surtout les

grandos reunions internationales, qui se sont succedc depuis plus de dix ans,
qui ont donne un souffle nouveau ä la recherche: en 1966, les specialistes de
Mme de Stael s'etaient rencontres pour feter le bicentenaire de sa naissance1.
L'annee suivante, au mois do mars, eut lieu ä Pise un nouveau congres sur
Mme de Stael et son groupe2 et au mois d'octobre on commemora ä Lausanne
le bicentenaire de la naissance do Benjamin Constant3. II faut attendre 1973,

pour que le meme annivorsaire soit cölebre pour Sismondi, d'abord en mai k
Paris4, puis en septembre ä Geneve, oü se retrouverent des öconomistes et

1 Les actes ont ete publiös sous lc titre: Madame de Stael el l 'Europe. Colloque de Coppet.
(18-24 juillet 1966). Paris, Klincksicck, 1970, X, 398 p.

2 Atti dcl ('onvegno intcrnazionalc su Mme de Stael e il suo gruppo. Rivista di leiieraiure
moderne e comparate, t. 20, fasc. 3-4, 1967, p. 165-360.

3 Benjamin Constant. Actes du Congres Benjamin Constant. (Lausanne, octobre 1967).
Edites par PlERBB CoBDKT et Jean-Luc Seylaz. Geneve, Droz, 19G8, 225 p.

' D6j& en 1970 l'Accademia nazionale dei Lincei avait organise a Pescia un Colloquio
internazionale sul Sismondi dont les Actes sont publies a Rome en 1973. Ceux du Colloque
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des historiens pour parier de Sismondi europeen. Enfin, Coppet fut de
nouveau ä l'honneur on juillet 1974, quand la Sociötö dos etudes staeliennes
organisa lo Seeond Colloque de Coppet, consacrö cette fois ä l'ötude du groupe
dans son ensemblo et non plus ä l'un de ses membres en particulier.

Poursuivant sur cetto lancee prometteuse, un comite s'est dejä reuni pour
organiser le Colloquo de 1980, qui se deroulera d'une part ä Lausanne, oü, k
l'occasion de la 150e annee de sa mort, on rappellera l'importance de la per-
sonnalite et de l'oßuvro de Constant et d'autre part ä Coppet pour övoquer
l'originalite comme la resonance de la pensöe de Mme de Stael ot de ses
amis5.

Faute de place, le lecteur ne trouvera ici que la recension des ouvrages
recus par la redaction de la Revue suisse d'histoire, soit les Actes des deux
derniers colloques de septembre 1973 et de juillet 1974, ainsi que la nouvelle
edition des Lettres de Benjamin Constant ä Madame Ricamier. II va sans dire
qu'il ne s'agit quo d'une partie des etudes consaeröes au Groupe de Coppet6.

Auteur fecond, qui a laisse une oeuvre considörable, Jean-Charles-Leonard
Simonde de Sismondi s'est illustre dans des domaines aussi difförents que
l'economie, la litterature ou l'histoire. Ses ecrits ont subi une fortune variable
et si aujourd'hui peu de gens connaissent encore son Histoire des Francais,
la plupart aecordent k l'ecrivain genevois une place enviable au cenacle des

grands öconomistos. II appartenait ä un colloque commemorant le
bicentenaire de sa naissance de reunir les specialistes des diverses disciplines par-

de Paris sont publiös sous le titre: Histoire, soeialisme et critique de l'economie politique.
La Rocholle, ISMEA, 1976, pp. 1080-1338. (Economies et sociötös, t. 10, n° 6.)

8 En 1980, doit s'ouvrir k Lausanne un Centre d'etudes constantiennes; groupant la
quasi-totalitö des ceuvres et des travaux sur l'öcrivain et disposant d'une bibliograpbio ana-
lytique sur ordinateur, cet Institut reunira et diffusora toute information sur los recherches

en cours a propos de Constant et du Groupe de Coppet.
8 II faut signaler au moins, parmi les publications de textes, d'uno part la Correspondance

ginirale de Madame de Stael, 6tablie et prösentöe avec un soin tout particulier par
Beatrice W. Jasinski, en cours de parution chez J.-J. Pauvert (le 7e volume, öditö en 1976,
comprend la p6riode 1796-1800; lo 8e volume est sous presse). D'autro part, Paul Del-
bouille vient de publier une ödition critique remarquable de VAdolphe de Benjamin Constant

(Paris, Los Beiles Lettres, 1977, dans la collection: Les Textes francais). L'etablisse-
ment du texte tient compte des variantes des deux manuscrits et de toutes les 6ditions
revues par l'auteur. En plus d'une Introduetion fort örudite, P. Delbouille fournit ögalement
une Liste des principales ötudes consacrees ä Adolphe, des notes et variantes et, en appendice,

une collection de textes et documents relatifs au roman et a sa publication. Enfin, tous
ceux qui s'intöressent a la pensöe politique sous le Directoire attendent l'ödition correetc du
livre de Mme de Stael, Des circonstances actuclles qui peuvent terminer la Rivolution, pröparöo
par les soins de LuciA Omacini et qui doit paraitre en 1978.

Les travaux sont trop nombreux pour etre signalös dans une simple note. Toutefois
mentionnons rouvragc, ä paraitre en 1978 chez Klincksieck, de Simone Balay£, Madame
de Stael: Lumieres et Liberti, du ä la plume de la meilleure spöcialiste do la question, incon-
testablemcnt.
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courues par Sismondi, afin de mieux faire ressortir l'unite de sa pensee et d'en
faire comprendre l'originalite7.

Le congres s'ouvre donc par l'etude de la «ponsöe öconomique et sociale».
Helmut Otto Pappe reprend la question de la Formation de la pensee socio-
economique de Sismondi; Sismondi et Adam Smith, en reexaminant la dette du
Genevois envers le fondateur de l'economie liberale classique. Francois Schaller,

dans les Jugements de Sismondi sur l'economie politique de son temps, s'ap-
plique k demontrer que «le genie de Sismondi s'est manifeste par un don extra-
ordinaire de l'observation», et que, s'il n'a pas su elaborer une veritable
theorie, il a observe des faits qui ont echappe k ses contemporains. Le grand
probleme des references de Marx et de ses disciples k l'ceuvre de Sismondi
fait l'objet de deux rapports, celui de Guy Dupuigrenet-Desroussilles, Les
Sismondi de Marx et celui de Lenine, et de Achim Toepel, Das Problem der
Entfremdung bei Sismondi und Marx; tandis que Ivo Rens et Michele de
Saint-Marc etudient, lo premier une influence sur le fondateur do l'Ecole du
Soeialisme rationnel: Sismondi vu par Colins ot la seconde la modernitö des
vues de Sismondi sur le rölo de la monnaie, bien que les passages sur ce sujet
soient rares dans ses traites (La monnaie chez Sismondi, itude comparative
entre les neo-classiques, les keynesiens et d'autres icoles contemporaines).

La seconde partie du colloque, «Convictions religieuses et politiques» de-
buto par l'exposö original de Frank Paul Bowman: Sismondi et la religion.
C'est en effet un sujet tres peu ötudie et l'auteur, au travers d'une enquete
portant sur l'ceuvre entiere du Genevois, trace un portrait nouveau de ce

Protestant liberal peu emotif, en insistant surtout sur l'historisme de ses
coneeptions religieuses: «l'histoire [est] uno grande manifestation des vues de la
Providence»; de memo les problemes religieux sont toujours ötudiös chez
Sismondi par rapport au contexte politique et social. A Sven Stelling-Michaud,

President du Colloque, revient do presenter Sismondi face aux realitds
politiques de son temps. Apres avoir retrace les principes de ce grand liböral,
principes axes autour des trois idees-forces do justice, vertu et bonheur,
l'auteur examine les attitudes successives de »Sismondi face aux regimes qui
se sont succede: hostilite envers lo despotisme imperial, ralliement au
liberalisme napoleonien des Cont-Jours, mefianco ä l'ögard de la Restauration et
de Ia Sainte-Alliance. A l'instar des membres du Groupe de Coppot, surtout
Auguste de Stael et son boau-frere Victor do Broglie - mais sans oublier
Mme de Stael et Benjamin Constant - Sismondi s'ost ögalement intöressö aux
mesures propres k mottro fin au scandale osclavagisto; c'est cetto noble
attitude qu'evoque Alfred Borchtold: Sismondi et le Groupe de Coppet face ä l 'es-

clavage et av. colonialisme. Cette seconde partie fait entre autre ressortir
l'importance de la morale dans les convictions do Sismondi, tant sur lo plan
religieux que politique.

7 Sismondi europeen. Actes du Colloque international tenu ä Genive les 14 et 15 septembre
1973. Genöve, Slatklne, ot Paris, H. Champion, 1976. In-8°, 434 p. (Bibliothöque do
litterature comparöe, t. CXVII).
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«Problemes historiographiques»; sous ce titre un peu ambigu sont reunies
les deux Communications particulierement denses et enrichissantes de Marco
Minerbi et Norman King. Celui-lä dans Analisi storica et costituzionalismo in
Sismondi montre ä quel point la recherche historiquo de l'auteur de l'Histoire
des Republiques italiennes est liee ä son interet pour la Constitution. Sismondi
attribue un röle actif k l'histoire, qui doit selon lui susciter des reactions
politiques. Norman King, pour sa part, remarque de facon suggestive que le

mediövisme chez Sismondi s'inscrit parfaitement dans l'idöologie liberale ot
progressiste; alors qu'il condamnö tout co qu'il y a de sentimental ot de folk-
lorique dans le Moyen Age, Sismondi attribue k l'esprit de chevalerie la meme
valeur dynamique qu'ä l'esprit de liberte (Chevalerie et liberte).

C'est par l'exposö de Simone Balaye, Un historien devant la litterature, que
commence la quatrieme partie: «Sismondi et les lettres». La question est de
savoir dans quelle mesure le metier d'historien influe les röflexions critiques
de l'auteur de De la litterature du Midi de l'Europe. Commo Mme de Stael,
Sismondi s'efforce de montrer les liaisons inevitables entre les faits sociaux,
politiques, economiques, etc., et la creation littöraire; mais contrairement ä

son amie, il ne fait pas intervenir le cadre göographiquo. Rodrigue Vüleneuve,
en traitant *De la litte1rature du Midi de l'Europed: le lecteur Sismondi, fait
appel aux methodes de la psycho-critique. Alors que l'analyse traditionnelle
butte continuellement sur la question de savoir s'il faut rattacher Sismondi

au classicisme ou au romantisme, une nouvelle demarche permettrait peut-
etre de resoudre ce probleme. M. Vüleneuve distingue chez Sismondi critique
littöraire une lecture-sublimation ä la recherche des modeles et une lecture-
jouissance ä la recherche des genros. Cette nouvelle möthode ne permet pas
plus que l'autre do rattacher Sismondi au classicisme plutöt qu'au romantisme.

Ne serions-nous pas lä en face d'un faux probleme?
Celui des «Influences et relations», dernier volet do cet important colloque,

a retenu l'attention d'abord de Louis Trenard, qui, apres avoir recensö les

comptes-rendus dans la presso contemporaine, rapporte ce qu'il est advenu
de L'Histoire des Francais devant l'opinion francaise; cette dorniere a boude
l'ceuvre de Sismondi pour lui pröförer celle d'un Guizot ou d'un Michelet.
Peter Stadler etudie dans Sismondi und Deutschland la fortuno de ses öcrits

aupres des historiens et des economistes. Les premiers, comme J. Burckhardt
ou Ranke, ont jugö l'histoire sismondienne assez vite depassee. Les seconds,

depuis Friedrich List jusqu'ä Wilhelm Roepke, ont su reconnaitre chez lui
leur precurseur, du moins dans certains domaines. Le colloque prend fin avec
la communication de Jean-Daniel Candaux sur Sismondi et ses premiers
editeurs; 1'autour nous fait decouvrir un aspect peu connu de la vie de Sismondi,
ä savoir sa breve carriere de libraire-imprimeur comme associö de Paschoud
ainsi que ses relations avec l'editeur zurichois Gessner. La recherche örudite
de Jean-Daniel Candaux montre bien qu'il est difficile de s'intöresser aux
problemes delicats des influences sans avoir tentö de rösoudre les questions
de diffusion de l'ceuvre.
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Sismondi europeen? Oui, certes. Dans le sens oü Mmo de Stael et Benjamin
Constant sont europöens. Appartenant ä cetto generation qui ost uno char-
niere entre deux öpoques, Genevois, donc d'expression francaise, il connait
admirablement l'Italie et fait connaissance, on compagnio de Mme de Stael,
de l'Allemagne; sa vocation, comme la plupart des membres du Groupe de

Coppet, est d'etre un mediateur et k bien des egards un precurseur. L'impression

generale que l'on ressent k la leeture des Communications et surtout des

discussions, qui terminent en les enrichissant chacune des parties, c'est celle
d'ambivalence de la pensee et de la position de Sismondi: intermediaire entre
deux siecles, entro plusieurs cultures, tributairo des principes des Lumieres
tout en annoncant lo romantisme, il echappe aux categories et aux etiquettes
de manuels.

Alors quo de nombreuses etudes ötaient vouöes ä l'un ou ä l'autre des
membres du cercle de Coppet, «le groupe lui-meme, comme l'indiquo Victor
de Pango dans la Preface, sa cohesion, sa diversite, son evolution sont restes
un domaino peu explorö»8. C'est dire tout lo merite de ce congres qui, sortant
des sentiere battus, tenta avec succes d'ouvrir de nouvelles perspectives de
recherches.

A sujet nouveau, definitions nouvelles; la premiere seance do travail
s'ouvre en effet par la question de Paul Delbouille: Le Groupe de Coppet: une
appellation reconnue? L'enquete quo l'auteur a menöe aupres des cncyclo-
pedies et des manuels d'histoire littöraire - reprösentatifs et dispensateurs de
la eulture de l'honnete homme presse - revele qu'une infime minorite sait
reconnaitre au groupe lui-meme uno unitö et un röle k jouer sur la scene
politique et littöraire de son epoque. Simone Balaye trouve l'expression exacte,
qui definit le mieux cette reunion de gens do lettres: Le Groupe de Coppet:
conscience d'une mission commune. S'il öchappo ä une Classification trop
etroite, c'est que ce cercle ne ressemble ä aueun autre: ce n'est ni une aca-
demio, ni seulement un salon, ni un club, ni un parti. »Son factour de cohesion
n'est autre que la personnalite remarquable de son inspiratrico et animatrice:
Mme de Stael. La metaphore cosmique s'impose d'elle meme: eile est le noyau
d'une nöbuleuse en constante mutation. Le groupe s'est donnö pour täche,
dit S. Balaye, «de sauvegarder et d'adapter aux tomps nouveaux la part
qu'ils estiment la meilleure dans l'acquis des Lumieres». Liberaux, ils s'op-
posent k tout despotisme, dont, naturellement, celui de Napoleon; mais leur
röle politique, apres l'exil de Mmo de Stael et l'eviction do Constant du Tri-
bunat, s'estompe au profit d'une recherche sur l'esthötique et la critique
littöraire ; lo groupo s'affirme commo lo propagateur d'idöos nouvelles, d'oeuvres
nouvelles et devient le precurseur du mouvement romantique. Par l'ötude de

L'image de la Revolution chez les ecrivains de Coppet, Patrice Thompson fournit

8 Le Groupe de Coppet. Actes et documents du deuxieme Colloque de Goppel, 10-13 juillet
1974. Publiös sous la direction de Simone Balaye et de Jean-Daniel Candaux. Genöve,
Slatkine, et Paris. H. Champion, 1977. In-8°, 528 p.
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une Contribution ä une redtifinition du groupe. Dans quelle mesure, en effet, le
langage do Coppet et son discours sur la liberte k la suite des bouleversements
ideologiques de la Revolution, pourraient-ils sorvir de jalons pour une
nouvelle approche des ceuvres de ces ecrivains? C'est k cette question que le texte
dense et difficile de P. Thompson tente de röpondre.

La notion de Groupe de Coppet etant plus claire, on aborde des sujets et
des domaines dans lesquels celui-ci s'est distingue. Do facon inattendue
parfois. Ainsi, Michel Mercier parle du Renouveau de la psychologie et de la
connaissance de l 'homme dans le Groupe de Coppet, expose dans lequel De Gerando,
Barante et Bonstetten sont confrontes k Maine de Biran. Nadine F. George,
pour sa part, degage une Biological thought and its röle in the formation of the
ideas of the Groupe de Coppet. II convient de signaler tout particulierement la
richesse de l'exposö d'Annie Becq: Politique, esthetique et philosophie de la
nature dans le Groupe de Coppet: le coneept d'organisme. L'opposition roman-
tique entre l'organique et le mecaniquo, le premier considere commo un tout
naturel, le seeond comme uno unite artificielle, se retrouve dans les öcrits de
Schlegel bien sür, mais aussi do Mmo de Stael ot de Constant. Chez ce dernier,
par exemple, los termes de machine, mecanisme, otc. ont une nuanco pejorative

et servent ä dösigner parfois l'uniformitö desolante du despotisme. Nous
objeeterons toutofois, sans entrer dans une controvorse, quo l'image de la
chaine chez Constant («Tout se tient» dit-il souvent) est prösontee comme
naturelle et sans consöquence nöfaste, alors qu'il s'agit d'uno mötaphore
«mecanique» et non pas «organique». Nicole Jacques-Chaquin et Stephane
Michaud prösentent le theosophe Saint-Martin dans le Groupe de Coppet et le
cercle de Fridiric Schlegel. Et, pour cloro cetto secondo seance, l'etude
remarquable d'Ernst Behler sur Kant vu par le Groupe de Coppet: la formation de

l'image staeliennc de Kant; Mmo de Stael ot ses amis ont ötö parmi les
premiers k ötudier les idees particulierement ardues du philosopho allemand.
Avant l'arriveo des freres Schlegel, c'est Constant qui connaissait le mieux
Kant, mais il avait retenu avant tout les aspects positifs do la theorie du
devoir. C'est k Henri Crab Robinson et aux freres »Schlegel quo revient le
merite d'avoir initiö Mme de Stael ä l'esthötique kantionne.

Si Coppet recueille l'heritage dos Lumieres, il lo fait sous benöfice d'in-
ventaire, ainsi que le montre Jean Roussel en presentant L'ambiguite des

Lumieres ä Coppet. Constant critiqua l'ironie, la secheresse des critiques des

philosophes; Rousseau et Mably ont introduit des idees qui, poussees dans
leurs derniers retranchements, ont abouti ä la tyrannie populaire sous la
Revolution. Toutefois, Coppet reste tributaire de l'esprit du XVIIIe sieclo
dans boaueoup de domaines et on particulier pour l'idee de la porfectibilite
de l'espece humaine. Rene Bourgeois prösente cette notion controversee:
L'ironie romantique chez les ecrivains du Groupe de Coppet, et en particulier k
travers la döfinition de Frederic Schlegel ou teile qu'elle apparait dans
l'ceuvre do Mmo de Stael. Kurt Mueller-Vollmer apporte uno contribution
interessante, en etudiant un des personnages les plus nögliges du groupe:
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From Poetics to Linguistics: Wilhelm von Humboldt and the Romantic Idea of
Language. En se recommandant de Humboldt, le grand linguiste Noam
Chomsky redonne ä cette figure oubliee un regain d'intöret et K. Mueller-
Vollmer prösente l'originalite de la theorie humboldtienne du langage en la
confrontant avec celle de G. Schlegel. En tant qu'intermediaire entre
plusieurs cultures et plusieurs litteratures, le salon de Mme de Stael devait
necessairement s'interesser aux problemes de la traduction; c'est ce qu'examine
Stephen Bann dans Thiorie et pratique de la traduction au sein du Groupe de

Coppet, en insistant sur co fait capital quo les membres du cercle ont traduit
«pour faire du nouveau», pour prösenter au public francais une nouvelle
esthetique et une nouvelle critique.

Le theätre est une des disciplines oü !o groupe a pousse le plus loin sa
recherche. Trois Communications so partagont ce sujet encore mal connu.
Apres le rapport de Daniello Johnson-Cousin (Les idees dramatiques du Groupe
de Coppet) on retiendra surtout celui de Martine de Rougomont, L'activite'
theätrale dans le Groupe de Coppet: la dramalnrgic et lc jeu. Plus qu'un simple
divertissement, le theätre du Molard, de Coppet ou du Potit-Ouchy a une
fonction sociale: il renforce la cohesion des membres du groupe, qui sont pour
ainsi dire mobilises pour chaque representation; lo jeu permet en outre des
affrontements publics, mais sous le masque, de drames reels (Constant et
Mme de Stael); il permet aussi d'integrer le groupo ii la societe locale. Coppet
est egalement un atelier de theätre oü l'on discute les problemes de la dra-
maturgie et Mme de Stael est le seul öerivain qui consacre un chapitre ä la
declamation dans un ouvrage littöraire. Rodrigue Vüleneuve distingue trois
Fonctions du «risume dramatique» dans la critique du Groupe de Coppet:
d'information, littöraire et textuelle. Que ce soit »Schlegel, Mme de Stael ou
Sismondi, ces auteurs prösentent des resumös des pieces de thöätre dont ils sont
amenes k parier dans leurs ouvrages. II s'agit bien sür d'informer le lecteur
qui n'est pas consö avoir lu les pieces dont il est question. Cependant ces
resumös ont uno strueture particuliere, differento do leur contexte et que
R. Vüleneuve tente d'analyser pour elle-meme. C'est ä nouveau une figure
peu connue qu'evoque Frank-Paul Bowman dans son expose sur Les idies
esthetiques de Bonstetten et le Groupe de Coppet. L'originalite de ce philosophe
est d'avoir ölabore une theorie sur l'art en degageant l'existence d'un sixieme
sens qui ötablit un rapport ontre les cinq sens habituols et l'äme. L'esthötique
a pour point de depart le sentiment et l'imagination. Mais il n'etait pas
possible de parier de l'esthötique sans so reförer aux sources antiquos et c'est a
Pierre Deguise que reviont le merite d'avoir prösente le delicat probleme de
Coppet et le theme de la Grece. A la fin du XVIII" siecle, la eulturo grecque est
relativement peu repandue; la Revolution va lui preferer la vertu et les lois
romaines. Certains membres comme les Schlegel ou Constant ont des
connaissances tres solides de la langue et de la litterature grecques. Malgre
quelques divergences d'opinion, il est possible de dögager une coneeption
commune du gönie grec dans le groupe de Coppet.

528



La derniere seance du colloque debute par deux Communications sur le
Moyen Age. D'abord celle de Henri Duranton, L'interprötation du mythe trou-
badour par le Groupe de Coppet, oü est döveloppe magistralement l'esprit «de

respect et de Sympathie» qui caractörise l'intöröt que portörent Schlegel et
Fauriel k la poösie provencale. Celle-ci est ötudiee ä travers la division
habituelle k Coppet entre les litteratures du Nord et celles du Midi. Malgrö le

manque de travaux d'ensemble sur les troubadours k cette öpoque et la
difficulte que representait le travail sur les originaux, l'effort de compröhension
et de röhabilitation de ces ecrivains est tout ä fait remarquable. C'est une
ötude tres suggestive et profonde que prösente Norman King sur Le Moyen
Age ä Coppet. Lä, le mödiövisme n'est pas une simple nostalgie du passö mais
une recherche de valeurs positives etroitement liöes au liberalisme. L'homme
mödiöval est considörö comme un homme libre, non encore ötouffö par le
despotisme royal. «Nationalitö» est un mot forgö ä Coppet et, dans ce cercle
qu'on a döerit si souvent comme cosmopolite, le terme comme la notion
revetent une coloration particuliere, ainsi que le demontre Umberto Marcelli,
II Gruppo di Coppet e il concetto di nazionalitä. Enfin, Axel Blaeschke dans
Littirature et liberti: l'engagement selon Madame de Stael et Benjamin Constant
prösente l'idee relativement semblable que se faisaient les deux öcrivains de
la relation de l'homme de lettres face au pouvoir.

Ceux qui avaient eu la chance d'assister en juiUet 1974 aux söances do

ce Seeond Colloque de Coppet rogrotteront que les discussions passionnantes
qui suivaient les exposös n'aient pas pu, pour des raisons indöpendantes de
la volonte des editeurs, etre imprimöes. Cependant, par leur richesse et leur
nombre, les Communications onrichissent dejä considerablement nos connaissances

sur ces ecrivains auxquels lo monde contemporain doit plus qu'il ne
l'imagine genöralement.

Aux textes des exposös sont joints deux Documents de travail, le premier
du ä l'örudition de Böatrico Jasinski qui a ötabli la Liste des principaux visi-
teurs qui ont sijourni ä Goppel de 1799 ä 1810; lo seeond est un Aperfu de la
correspondance ichangie entre les membres du Groupe de Coppet, par Georges
Solovieff.

Au terme de cetto brevo revue dos Communications prösentöes lors du
Seeond Colloquo de Coppet, il apparait nettement quo l'importanco et
l'originalite de ce groupe möritaient d'etre reconnues et ötudiöos. Deux personnages

ressortent tout do möme, malgrö l'intention des auteurs do traiter
l'ensemble du groupe: c'est bion sür Mme de Stael, mais surtout Auguste-Guil-
laume Schlegel; bien qu'apparu en 1804 seulement parmi les membres du
cercle, sa peraonnalitö et son örudition etonnante en fönt tres vite une des

principales tetes pensantes dans ce salon qui n'en manque pourtant pas.

Alors qu'il la connaissait döjä depuis de nombreuses annöes, pour l'avoir
vue ä Paris, ä Coppet et ä Chaumont parmi les intimes de Mme de Stael,
Benjamin Constant s'öprend brusquement de la belle Juliette Röcamier en
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septembre 1814. II etait arrivö ä Paris en avril et, apres avoir tentö de favo-
riser l'accession au tröne de Bernadotte, il s'etait rallie ä la monarchie cons-
titutionnello promise par la Charte de Louis XVIII. Rien n'explique cette
soudainc flamme d'un hommo politique de quarante-sept ans, si ce n'est
peut-etre la solitude (il a laissö sa femme en Allemagne), la döception d'une
vie qu'il estime ratee et bien sür le charme ensorceleur de Juliette. Cela n'au-
rait pu donner qu'une banale histoire d'amour non partagö, sans l'admirable
collection de lettres qui nous est parvenue et qui sont parmi les plus belles

que la litterature francaise ait produites. «Aimer c'est souffrir - Mais aussi
c'est vivre - Et depuis si longtemps je ne vivais plus», lui öcrit-il le 2 septembre
1814. Et pendant plus d'une annöe il va l'entretenir de sa passion, de sa
souffrance, livrant son cceur ä nu. II louvoie ontro l'espoir d'un sourire, d'un
encouragement et l'abattement que lui cause la froideur de la coquotte. Fou
de Jalousie, il provoque en duel les autres soupirants de Juliette. Histoire
d'une folio certes, mais jamais passion n'a ötö decrite avec plus de justesso
par celui qui ötait passö maitre dans l'analyse de son caractere.

Ephraim Harpaz offre pour la premiere fois une ödition complete de ces
lettres9, dont le texte a ötö ötabli d'apres les originaux conserves ä la
Bibliotheque nationale de Paris. Gräce au Journal intime de Constant, il a pu dater
avec precision ces documents et les replacer dans un ordre correct. Des notes
abondantes öclairent les nombreuses obscuritös d'un texte rapide et souvent
allusif. Dösormais, les lacunaires et fautives editions de Louise Colet (1864)
et do Mme Lenormant (1882) n'auront plus qu'une valeur de euriositös
bibliophiliques.

• Benjamin Constant, Lettres ä Madame Recamier (1807-1830). Edition critique, avec
introduetion et commentaires par EPHRAIM Habpaz. Paris, O, Klincksieek, 1977. In-8°,
309 p.

530


	Nouvelles études sur le "Groupe de Coppet"

